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La diploma�e française recule-t-elle sur la 
reconnaissance de l’État de Pales�ne ? 

Selon The Guardian, la conférence de l’ONU prévue 
à New York du 17 au 20 juin ne devrait pas abou�r à 

une telle reconnaissance, mais seulement à des « 
mesures préliminaires » et de nouvelles condi�ons : 

cessez-le-feu, libéra�on des otages, réformes de 
l’Autorité pales�nienne, redressement économique 

et fin de la domina�on du Hamas à Gaza.

Or, ces exigences condi�onnent la reconnaissance à 
des facteurs externes, me�ant de fait la décision 

entre les mains du gouvernement israélien. 
Pourtant, un cessez-le-feu immédiat, la libéra�on 

des otages, l’unifica�on des territoires sous l’égide 
de l’OLP, sont tous nécessaires, tout comme la 

reconnaissance immédiate et incondi�onnelle de 
l’État de Pales�ne — déjà reconnue par 148 pays.

Ce�e reconnaissance ne doit pas être une finalité 
condi�onnée, mais un point de départ vers un 

véritable État pales�nien, aux côtés d’Israël, sur la
base du droit interna�onal. Elle perme�rait un 

processus démocra�que pour les Pales�niens et 
une avancée vers la paix. Les communistes 

israéliens et pales�niens y voient un engagement 
historique et une voie de sor�e au conflit.

Le jeudi 5 juin 2025, l’Assemblée 
na�onale a voté en faveur d’une 
proposi�on de résolu�on portée par 
le groupe GDR visant à abroger la 
réforme des retraites adoptée via 
l’ar�cle 49.3 en avril 2023. Ce vote 
symbolique a été adopté par 198 
voix pour et 35 contre.

Parmi les 35 députés opposés, 
figurait Marie-Agnès 
Poussier-Winsback, ancienne maire 
de Fécamp et députée Horizons, qui 
s’est dis�nguée par une interven�on 
argumentée en séance. Selon elle, 
ce�e résolu�on était un « coup 
d’éclat » sans chiffrage, fusionnant 
des sensibilités très différentes – de 

la gauche à l’extrême droite – sans 
modèle de financement fiable.

Elle fut l’une des sept parlementaires 
du groupe Horizons & indépendants 
à voter contre ce texte, affirmant 
que leur choix reflétait non pas de la 
rigidité, mais une « responsabilité » 
vis-à-vis de tous les Français, en 
refusant une abroga�on jugée 
irréaliste.

Ainsi, en votant contre l’abroga�on, 
Marie-Agnès Poussier-Winsback 
reste cohérente avec la ligne de sa 
famille poli�que,  comme Édouard 
Philippe, qui milite pour plus de 
rigueur budgétaire, un report de 
l’âge de départ à 67 ans !

Marie-Agnès Poussier-Winsback s’oppose à l’abroga�on de la réforme des 
retraites !

12, 13 & 14 septembre •La base
217 en Essonne •45€ les 3 jours
auprès des militants de la sec�on
de Fécamp ou au 06 62 96 39 34.
A l’affiche Eddy De Pre�o, Fianso,
Gims, Hoshi, Pa� Smith, Youssou
Ndour, Youssoupha, les Ogres de
Barback & la rue Kétanou, et bien
d’autres. Plus de 500 stands
poli�ques, associa�fs, syndicaux, le
village du monde,...

Fabien Roussel progresse dans 
l’opinion : vers un communisme de 
terrain et d’avenir.

45 % de bonnes opinions pour Fabien Roussel, soit une hausse de 4 
points depuis mai : un signal fort venu des Français. Ce�e 
progression traduit un intérêt croissant pour une gauche populaire 
et concrète, incarnée par le secrétaire na�onal du Par� communiste 
français.

Ce�e dynamique témoigne de l’écho rencontré par une ligne 
poli�que claire : parler salaires, paix, industrie, services publics, 
autrement dit, répondre aux préoccupa�ons réelles des citoyens. 
Loin des postures ou des discours déconnectés, Fabien Roussel 
s’inscrit dans une tradi�on poli�que qui veut être u�le, présente sur 
le terrain, ancrée dans le quo�dien.

"Les Jours Heureux", ce n’est pas un simple slogan : c’est une 
ambi�on. Celle d’une France plus juste, plus solidaire, plus humaine. 
Une France où la gauche retrouve le sens du concret, propose des 
solu�ons, porte des espoirs. Une gauche humaniste, qui ne renonce 
ni à ses valeurs ni à son rôle dans la construc�on de l’avenir.

Dans un paysage poli�que souvent marqué par le désenchantement, 
ce�e progression dans l’opinion peut être vue comme le reflet 
d’une a�ente : celle d’un renouveau par la sincérité, l'ac�on et la 
proximité.



L'illustra�on | Chantal Montellier Taxe Zucman : Yannick Monnet dénonce un 
choix poli�que au détriment des services 
publics
À l’Assemblée na�onale, le député communiste 
Yannick Monnet a vivement cri�qué le rejet de la taxe 
Zucman – un impôt plancher de 2 % sur les 
patrimoines supérieurs à 100 M€ – ciblant les 0,01 % 
les plus riches. Alors que l’État cherche à économiser 
40 Mds€, Yannick  Monnet fus�ge « la protec�on 
aveugle des ultrariches » et dénonce un choix qui 
fragilise la République.

Il souligne les conséquences concrètes de ce refus : 
suppression de postes, baisse des dota�ons, 
affaiblissement de la police, de l’école publique et des 
hôpitaux, vic�mes directes de ce manque à gagner. 
Dans ce contexte d’austérité, il ques�onne : 
« Jusqu’où irez-vous dans votre rejet de jus�ce 
sociale ? »

Il souligne aussi l’unité contre ce texte : le 
Rassemblement na�onal s’est abstenu — voire n’a pas 
par�cipé au vote —, et dans le groupe centriste 
d’Édouard Philippe (EPR), 16 députés ont voté contre. 
Quant à la droite et aux centristes au Sénat, elle l’a 
logiquement rejetée, par 188 voix contre 129.Basket – Le billet de Gérard Streiff

Fabien Roussel, en février dernier sur BFM, qualifiait 
Lakshmi Mi�al, le milliardaire indien de l’acier, de truand. 
Truand le père et canaille le fils qui vient d’inves�r un 
milliard de dollars pour s’acheter une équipe américaine 
de basket, les Celtes de Boston (ou Boston Cel�cs), pour 
la modeste somme d’un milliard de dollars. Ce n’est plus 
de l’indécence, c’est un crachat au visage des salariés 
d’ArcelorMi�al. Et tous les Retailleau, qui piapiatent sur 
les dangers que représenterait le moindre voleur de 
poules, ici se taisent. Ils se couchent quand le pognon 
parle et quand passe l’ennemi public n° 1, ils font mine 
de ne pas voir.


